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Le Chanoine Dr Nestor Cerutti 

La mort du Chanoine Cerutti fut une surprise pour ses collè­
gues et ses amis. On le savait plein de zèle et d'entrain, mais on 
ignorait que la maladie le minait depuis longtemps, car il se tai­
sait. 11 venait de rentrer d'un séjour dans la Vallée d'Aoste, où il 
avait été faire des recherches comparatives sur les Hémiptères de 
celte vallée si semblable à la nôtre. Chargé d'un riche butin scien­
tifique, il se préparait dans la joie à reprendre ses études de la­
boratoire et ses courses en Valais, quand une crise de diabète vint 
le terrasser et le conduire au tombeau. Le 16 juin, il avait encore 
assisté son confrère, le curé de Trient, pour la célébration de la 
fête patronale du village ; rentré, semble-t-il, assez dispos, il fut 
pris d'un malaise la même nuit et, le lendemain soir, il expirait. 
C'est une belle vie scientifique qui finit. 

Nestor Cerutti était né à Chippis en 1886. Se sentant appelé 
à la vie sacerdotale, il était entré fort jeune dans la Congrégation 
du Grand Saint-Bernard, avait dit sa première messe à Chippis 
en 1910, puis était allé fréquenter l'Université de Louvain, où il 
conquit le grade de Docteur en philosophie. Rentré à l'Hospice, 
il fut chargé de l'enseignement de la philosophie, poste qu'il cu­
mula avec celui de Maître des Novices. Quittant ensuite les hau­
teurs, il occupa la cure de Sembrancher de 1917 à 1928, année 
où il fut chargé pour la seconde fois de l'enseignement à l'Hos­
pice. Il fonctionna ensuite pendant plusieurs années comme au­
xiliaire à Montana. Quelques années plus tard, il rentrait à la 
Maison de Martigny afin de s'y vouer entièrement aux recherches 
scientifiques pour lesquelles il était spécialement doué. 

Le Chanoine Cerutti avait été chargé par ses supérieurs de 
continuer l'œuvre commencée par ses confrères depuis longtemps 
décédés : les Chanoines Basile Favre, Etienne Joris, Camille Ros­
set et surtout Emile Favre. Il fut leur digne continuateur. 

Sans délaisser complètement les branches de l'entomologie 
cultivées par ses devanciers, il marqua une préférence toute par­
ticulière pour l'ordre des Hémiptères, qu'aucun Valaisan n'avait 
abordé avant lui. C'était entreprendre une tâche ardue, car tout 
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était à faire, les renseignements manquaient presque complète­
ment. D'emblée, une décision se précisa chez lui : recueillir le 
plus de renseignements et de matériaux possible, afin de publier 
un jour une Faune des Hémiptères du Valais, comme Favre 
l'avait fait pour d'autres ordres. Il y travailla jusqu'à la fin : seu­
le la mort l'arrêta dans l'achèvement de son œuvre. 

Les courses qu'il fit en Valais, spécialement dans les régions 
les moins connues, sont innombrables. Il recueillit ainsi un maté­
riel scientifique abondant que beaucoup d'entomologistes peu­
vent lui envier. Le Chanoine Cerutti cherchait à avoir le plus 
grand nombre possible d'insectes de la même espèce, afin d'avoir 
de nombreux matériaux de comparaison. A cet égard, il réussit à 
rassembler de magnifiques séries qui lui faisaient voir soit la 
constance morphologique et anatomique d'une espèce donnée, 
soit sa variabilité. Systématiquement, il était peu diviseur, mais 
quand il avait la certitude d'une espèce il la nommait et il put 
ainsi créer un certain nombre de nouveautés scientifiques soit 
dans l'ordre spécifique, soit dans l'ordre varietal. Un bon nombre 
de trouvailles, tant pour le Valais que pour la Suisse, sont dues 
à ses sagaces investigations. Fort adroit de ses mains, il sut créer 
lui-même la plupart du matériel scientifique dont il avait besoin 
pour ses collections et ses recherches. 

Nestor Cerutti était membre de la Société Entomologique 
suisse qui était pour lui le vrai centre où il pouvait rencontrer 
parfaite compréhension et appui. Entré dans cette société en 1913 
il enrichit ses bulletins de plusieurs communications intéressan­
tes. A la réunion de Neuchâtel du 13 mai 1939, il présenta une 
communication sur quelques Hémiptères du Valais, qui reçut le 
plus sympathique accueil. 

En 1937, il avait entrepris l'exploration hémiptérologique de 
la Réserve d'Aletsch ; il ne put malheureusement y faire qu'une 
course d'une semaine dans des circonstances défavorables et il se 
proposait d'y faire cette année un séjour plus prolongé. La mort 
ne lui a pas permis de réaliser son désir. M. Cerutti était entré 
dans la Murithienne en 1910 et fit quelques communications soit 
dans nos assemblées, soit dans nos bulletins. S'il ne participa pas 
plus souvent à nos courses de montagne, c'est que ce genre d'ex­
cursions ne convenait pas à son tempérament de chercheur mi­
nutieux habitué à mesurer le temps et l'espace à la nécessité de 
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ses recherches. C'était un agréable compagnon, parfois un peu 
taciturne si l'on veut, parce qu'il était plongé tout entier dans ses 
recherches, mais il était d'un caractère gai par nature et l'on ne 
s'ennuyait pas avec lui. Très aimable avec ses collègues, il leur 
rendait service avec plaisir et quand il en avait l'occasion il leur 
apportait ou signalait telle espèce rare ou peu connue qu'il ren­
contrait au hasard de ses chasses. Cerutti était modeste et ne 
faisait pas étalage de sa science qui était grande. Il n'était pas fer­
mé aux autres disciplines scientifiques mais s'intéressait à tout. 
C'est ainsi qu'il s'occupa d'Ornithologie et publia un travail sur 
les oiseaux du Grand St-Bernard. On le vit s'occuper aussi de 
Mammologie et rassembler une collection de petits rongeurs qui 
est actuellement au Musée de Lausanne. 

La brusque disparition du Chanoine Cerutti est une grande 
perte pour la Science valaisanne. Qu'il repose en paix ! 

Ph. FARQUET. 
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